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Intervention 14 juin 2025 - Poitiers 

Chers amis, 

Aujourd’hui, c’est le 617ème jour de cette nouvelle barbarie qui a 497 tués et 2 053 blessés cette semaine portant 

à 55 104 le nombre de tués et 127 394 celui des blessés à la date du 11 juin (OCHA). 

Cette semaine, Israël a bombardé les infrastructures de télécommunication de la Bande de Gaza, rompant le 

dernier fils qui reliait Gaza au monde extérieur. Cette semaine encore Israël a déclaré toute la Cisjordanie zone 

militaire fermée, scellant les barrières qui séparent les villages entre eux empêchant ainsi tout déplacement. 

Lundi, Israël a arraisonné en eaux internationales le Madleen de la Flottille de la Liberté, ce terrifiant bateau avec 

à son bord 12 pirates et leur équipage et quelques produits de première nécessité. Il n’en fallait pas plus pour 

mettre Israël en alerte, ce pauvre David menacé par tous les Goliath du monde ! 

Et c’est vrai que cette tentative d’accoster sur les rives de la Bande de Gaza était une menace pour l’Etat d’Israël. 

Pas pour ce qu’il contenait, des quantités dérisoires de nourriture et de médicaments. Pas pour les qualités 

militaires de ses occupants, ils n’étaient pas armés. Mais parce que leur action oblige Israël à se montrer sous son 

vrai jour, un Etat qui n’hésite pas à envoyer un commando de marine et une unité sécuritaire pour encercler un 

bateau de tourisme, un Etat qui oblige les occupants de ce bateau à regarder un film de propagande de l’armée 

sur le 7 octobre, un Etat qui veut qu’aucun témoin ne vienne voir ce qu’il se passe à Gaza, ni qu’aucun signe 

d’humanité ne soit donné aux Gazaouis, un Etat qui pratique un chantage abject sur les captifs pour les libérer. 

L’attaque du bateau a créé un sursaut de révolte populaire. De grandes manifestations ont eu lieu un peu partout 

dans le monde, y compris à Gaza où les gens se sont rassemblés espérant accueillir les militants. Une mobilisation 

qui, en France, contraste avec la faiblesse de celles des jours précédents dénonçant les massacres des Gazaouis. 

Cela fait plus de 20 mois que des sons et des images horribles arrivent de Gaza. Les rangées de corps recouverts 

d'un linceul. Les hommes et les femmes démembrés. Les familles brûlées vives dans leurs tentes. Les enfants 

mutilés ou paralysés. Les masques mortuaires de ceux qu'on a extraits des décombres. Les cris de douleur. Les 

visages émaciés. Le bourdonnement incessant des drones Et maintenant l’appât sadique pour attirer les 

Palestiniens affamés avec des promesses de vivres, leur déplacement vers l'étroite bande de terre bondée qui 

borde l'Égypte, leur entassement dans des camps hautement surveillés avant l’expulsion des survivants. 

Il faut le répéter semaine après semaine, Israël c’est ça. Les historiens qui ont dépouillés les archives nous le dise, 

la préhistoire d’Israël et son histoire, animées par l’idéologie sioniste, sont truffées de massacres et d’actes 

barbares pour chasser les habitants et leur voler terres et biens. La juriste Monique Chemillier-Gendreau citée la 

semaine dernière nous le dit : Jamais Israël n’acceptera de reconnaître un Etat de Palestine à ses côtés. Le 

mouvement sioniste a persisté, avant comme après la création d’Israël, dans la volonté de s’approprier toute la 

terre de Palestine, comme si elle avait été une terra nullius (une terre inhabitée). 

Oui, c’est cela Israël. 

Israël, c’est un pays dont les citoyens manifestent pour empêcher un peuple d’avoir de la nourriture. 

Israël, c’est un pays qui décide de faire parvenir à 2 millions de personnes, après 90 jours de blocus total, cinq 

camions de ravitaillement dont deux remplis de linceuls, et qui en organise le pillage. 

Israël, c’est un pays dont l’envoyé à l’ONU bâille lorsque le représentant de la Palestine évoque avec émotion 

l’anéantissement de toute une génération d’enfants. 

Israël, c’est un pays qui pour atteindre une cible justifie l’assassinat de 100 personnes autour d’elle, où un soldat 

décide, depuis la console de son bureau, de larguer un missile sur un vieil homme se frayant péniblement un 

chemin dans une rue jonchée de gravats ou sur un enfant à la recherche d’un peu d’eau ou de nourriture. 

Israël, c’est cette démocratie occidentale qui vient de promulguer une loi autorisant la perpétuité pour les enfants 

de 12 ans dans des prisons où ils seront torturés en toute légalité. Au moins 70 détenus palestiniens ont été tués 

dans les prisons israéliennes depuis octobre 2023. 

Israël, c’est cette démocratie occidentale qui vient d’annoncer dans l’indifférence générale l’extension de son 

territoire par la construction de 22 nouvelles colonies en Cisjordanie occupée. 

Israël, c’est un pays qui convertit le judaïsme en sionisme mettant en danger les personnes de confession juive où 

qu’elles se trouvent. 
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Israël, c’est un pays qui a peur d’un petit bateau parce que ce petit bateau révèle au monde entier qu’il est un 

Etat génocidaire qui utilise la famine comme arme de guerre. 

Israël, c’est un pays qui non content de génocider Gaza, de coloniser la Cisjordanie occupée, d’occuper et de 

bombarder le Liban et la Syrie, d’arraisonner des bateaux étrangers en haute mer, vient d’attaquer l’Iran, 

assassinant des dirigeants et scientifiques iraniens, ciblant des sites nucléaires et des centres urbains, dans une 

volonté nombriliste de bloquer tout processus de paix avec l'Iran et d’annihiler tout Etat souverain à côté d’Israël. 

Israël, c’est un pays qui déclenche une guerre mais qui, pour le Président Macron a le droit de se défendre. 

Car Israël, c’est un pays qui instrumentalise la souffrance des populations juives pour en faire une arme de 

destruction massive de toute pensée critique de sa politique et qui a embrigadé ce qui était autrefois le 

mouvement de la paix dans la propagande impérialiste au nom de la lutte contre l’antisémitisme ce qui lui permet 

d’agir en toute impunité. 

Israël, c’est aussi un pays qui reçoit en continu et massivement du matériel militaire de notre pays comme le 

prouve un rapport basé sur les données d’importation des douanes israéliennes. Le Président Macron, le Ministre 

des Armées Lecornu et le Ministre des Affaires étrangères Barrot peuvent dire le contraire, les détails des 

livraisons sont là comme autant de preuves, et ils devront rendre compte de leur complicité de crimes de 

génocide, crimes de guerre, crime contre l’humanité. 

Après avoir agité l’hypothèse de la reconnaissance d’un Etat palestinien, Macron vient d’annoncer le report de la 

Conférence internationale du fait de la guerre déclenchée par Israël, donnant un nouveau signe que son soutien à 

Israël n’a pas varié d’un iota. 

Quant au servile Mahmoud Abbas, président à vie de l’Autorité palestinienne, spéculant sur l’après-Gaza, il 

appelle à désarmer les organisations palestiniennes, comme si après cela, Israël allait lui remettre les clés de la 

Bande de Gaza ! Honte à ceux qui prônent la reddition ! S’insurge le Dr Mustafa Barghouti, Président de l’Initiative 

nationale palestinienne, une organisation plutôt modérée. Les factions palestiniennes et les Palestiniens, quels 

que soient leurs moyens, ne se rendront pas. Notre peuple lutte depuis 77 ans pour la liberté, nous n’avons jamais 

brandi le drapeau blanc et nous ne le ferons jamais ! Cette déclaration traduit l’isolement de Mahmoud Abbas 

accroché aux dividendes des pays impérialistes pour maintenir un statu quo invivable pour les Palestiniens. 

Je terminerai en rappelant que notre Camarade Georges Abdallah croupi toujours en prison alors qu’il est 

libérable depuis 1999. Onze demandes de libération ont été formulées depuis 2001 et rejetées à cause de son 

absence de repentir. On lui demande aujourd’hui de faire preuve d’un effort conséquent d’indemnisation des 

parties civiles, une mesquinerie juridique inédite selon son avocat. La nouvelle audience est fixée au 19 juin 

prochain. Le 19 juin Georges Abdallah doit être libéré ! 

Une fois de plus crions l’urgence absolue d’un cessez-le-feu immédiat et sans condition et l’entrée des camions ! 

- l’urgence de sanctions contre Israël car comme le dit Frantz Fanon le colonialisme ne lâche son emprise qu’une 

fois qu’il se retrouve avec un couteau sous la gorge ; 

- l’urgence de la rupture de toute relation avec Israël et sa mise au ban des Nations, l’urgence de la suspension 

immédiate de l'accord d’association Union européenne-Israël et de l’embargo sur ses armes alors même que le 

tribunal de Bobigny a rejeté la demande d’interdiction de participation d’entreprises israéliennes au Salon du 

Bourget permettant au gouvernement français de se faire le porte-parole des assassins de Tel-Aviv. Un 

rassemblement de protestation est prévu sur place la semaine prochaine. Saluons la décision du Président du 

Conseil Départemantal de Seine-St-Denis de ne pas participer à l’accueil protocolaire au Salon du Bourget. 

Une fois de plus exigeons : l’arrêt de la criminalisation du soutien à la Palestine et la non dissolution de la Jeune 

Garde et d’Urgence Palestine ; la liberté pour tous les prisonniers palestiniens et pour Georges Abdallah. 

Saluons les Marches vers Gaza de militants du monde entier contre l’inaction et la complicité des gouvernements 

et qui sont actuellement bloquées l’une en Egypte, l’autre en Lybie ! 

Halte au massacre ! Halte au génocide ! Halte à la famine ! Halte au racisme et au suprématisme ! Halte au 

colonialisme ! 

La Palestine doit rester palestinienne ! Israël hors de l’Iran et de tout le Proche Orient ! 

Vive la résistance du peuple palestinien et des peuples du Proche-Orient ! Palestine vivra, Palestine vaincra !  
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- Demain de 10h à 19h30, venez rencontrez Poitiers Palestine à la Fête de la Paix, ancienne gare de l'Isle Jourdain. 

- Lundi 16 juin 20 h au TAP : projection du film Put Your Soul on Your Hand and Walk (à partir des enregistrements 

de Fatem Hassona, journaliste gazaouie assassinée par Israël à la veille de sa venue à Cannes). 

- pour le 21 juin, il va nous falloir composer avec la Fête de la musique et le lieu du rassemblement sera 

communiqué la semaine prochaine. 

 

Poème de Ziad Medoukh, professeur de français palestinien, responsable du 

département de français de l'université Al-Aqsa de Gaza, et coordinateur du Centre de la 

paix de cette université. 

 

Bonjour Gaza 

Bonjour la Palestine 

Bonjour les solidaires 

Bonjour le monde 

Bonjour l’Humanité 

Bonjour l’olivier 

Bonjour les champs 

Bonjour la dignité 

Bonjour l’amitié 

Bonjour la justice 

Bonjour la liberté 

Bonjour la paix 

Bonjour l’espoir 

Bonjour la vie. 

 


